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LE DOMICILE DU CULTIVATEUR

Fquaieurs icultivateurs ne jou1isent pas à domicile du
confort qzt'ils pourraient avoir.

Une publication agricole contenîait dlernièremnt une
lettre d 'un cultivateur, qlui demandait si les cultiva-
teurs n 'avaient pas le droit (l'aller demeurer cri ville
et de mener une existence plus facile, afin que leurs
femmes y jouissent les comimodités qu'elles n 'ont pas
à la campagne. Personne, assurément, ne soutiendra
que le cultivateur n'a pas le dIroit d'user (le tous les
avantages du confort moderne. Si, en voulant venir
habiter la ville, il se propose (le <donner à sa femme une
p)lus grande somme de bien-être, sont action est certai-
nement louable. M4ais, avant d'adlmettre le bien-fon-
dé d'une telle idée, il faut étudier la proposition sous
plusieurs points de vue, car la société a (les intérêts que
les cultivateurs qui strnt disposés à quitter la campigne
pour la ville semblent ignorer.

On admettra, tout d'abord, que le cultivateur, qui
veut venir jouir des commoditsé qu'il envie au cita-
din. n'a pas agi à l'égard de son domicile comme il l'au.
rait dû. Si le fruit (le sort travail liii pernmt <le vivre
désormais dle ses rentes, il pourrait. assurément, se pro.
curer chez lui toutes les commodités que (tonnent les
bons systèmes <te chauffage, d'éclairage et <le service
d'eau, tout comme à la ville, qui feraient disparaitre
les misérables et dangereuses lampes à pétrole, iles pom-
Des tue-femmes. les fournaises et poêles brise-échine.
Pourquoi serait-il impossible <'installer chez le culti-
teur. engoué les commodités domestiques de la ville.
ce pouir quoi il est prêt à payer le prix ailleurs, tels
que: l'eau chaude et I *eari froide dans la cuisine, four-
nies par des tuyaux dont il suffirait d'ouvrir les robi-
nets, et un évier à renvoi des eaux ménagfères; des eu-
ves à blanchissage dans une pièce spéciale ou dans un
bâtiment séparé. avec moulin à laver, calandre, écré-
meuse et baratte actionnés par la force mécanique: et.
dans la maison, une chambre de bains et des water-clo-
sets? L,'installation (le toutes ces commodités, dans, le
domicile sur la ferme. coûterait moins que les mêmes
avantaLrés dans une ville ou village des environs. TI y a
là une bonne onpportunité pouir les marchands qui de-
vraient en profiter pouir faire les sîigLes.tions qui favo-
riserRient leur commerce tout en servant les intérêts
du fermier.

UN VOYAGE SUR LES MERS D'EAU DOUCE

Quoi le plus délicieux qu'un voyage à travers les
Grands Lacs. sur l'un des plus, beaux navires à vapeur
(les eaux intérieures? C'est un voyage idéal d'été qui
ne peuit être oublié dle longtemps. Les steamers de la
"Northern Navigation C'o. (route du Girand-Tronc)
sont sans é£ratx pouir l'ameublement, la vitesse et le
confort. Pouir informations complètes et brochure
descriptive s'adresser ou écrire à KM. O Dafoe, bureaux
<les billets du Grand-Tronc, 122 rue Saint-Jacques.
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LA FETE DE L'UNIFICATION NATIONALE

Ljundui derieir on1 il ('l>l' lat fte de ]l ondé.
tioiî qui. ce<tte <iéne, se <'olifoliit livee le cinquîante-
Ilaire (Il' (.0t 1<'ii i Ifîîitii-î inist itutionh quli réuiît touites
les prIovilîis duit aliala puliri lisslirei- 1I îite lutiîmia-
l- laî<îin 'Les qilitill*tII-iX lîiomîmeits par' lesquiels
flous5 passonis onti till et ' I 11 iIi à ili de' vvI't fête

le qui't de te'lles udate's. le peuple dlevrait fair' tale( r'a-
se' 'Ile si' raiiiues et fil' se, lpart i.. poiur n 'ét r plus que
I 'finie iiiiifit-' fi l li aiation fî-taît i-t leeîa it la terr-e'
(,al Mi I ]i it'.

LA CONSCRIPTION

La ''l'li 11 vient ilté à~ i( <te OttaNwîî. Il est
iiîi'<iiti'stai< que cette mesure aura un effet (lésas-
tretîx ilir Il' oiîî --. et VI îîuIistrîie. Au point (le vite

dii <-mi-dit, lîîar'-hIails dlétalliaîli vonit êtreolié
dl adopjte'r u''itune h'îîstii!i' trésigouireiise s'i1ls
lie p-il'i is%~<~' 'erî(lte; imnpor'tantes du1
fait dle Iai-lh' hif'et'eass. Nous verrons
(taits ui jrolmîmi art i-le (jî-qîe-îe les conisé-qien-
ves fîuIi-ieuses quî'. etioivi'le loi v'l'era dlaits le mon-
lie volini'î'ial.

UN REGRETTABLE ACCIDENT

Monîîsieur- Fî--i Tu..ofe lilv'<uiî I'é(,sillcIIt (te lat gîeeuîr-
sal' fil- 8'i Il-'l I*A-sovlIat iII (lî's Nfarcliands-l)tail-
lants vient d 'êtrîe "I- ne' l, gr'aveî accident td'auto-
mnohile.

r<r. 1'i'îotî' q'-ut r-etoîurnait heîureuix let sa sié
iilure-s avoiîr ('sit ~simié les reimt-l-

tail;îîts ivaile'' Jonvtioi tiianîl à environ d]eux mil.
Is lit,î mauvais détîîr l la rouîte vs-akrai

s-on Illto< fut iflii sur iiin poteau dle télé-phone(. Vrai-
seîmilhl'uiiui .M.'Iii'îîtî'voyant le <langer. essîaya

del satiit''î .1i lat iiiinie poulir év-iter Ile choc. mais soit
mieiiivînt fuit i qîa hi- uii'il se fractura la jam-
h.'. Tru ioréiiiii'lîaitî-mnit à l'hôpital <1<, Qnéhee,
iles soinus fSiriîî ini furenut p)rodltiués et tout laisse
espérer soit prompijt -é1 llisîen.L'Association des
Marelia îls <le, B'IÉ,lv1 uiIe a usiif if- Bu'lelre'au Provi neial
dte l'Assoc"iatfion ailresse,,nt iiîrs vives s-vympathies ài la
famille dle M. Tiiî-î(t fi- et foruîlent des voeu x polir
sa rapidle guérison.

LES CIGARES

Les cigares doivent être conserves dlans un casier vi-
tré. Ce casier ne devra pas être laissé ouvert, afinî dé-
viter que les cigares ne sèchient rapidement. Il est
préférable dl'employer quelqueî moyen art ificiel1 d 'éva-
poration dans le casier.

Le destructeur de mouches non vénéneux
Sans danger, Hygiénique. Sûr

Attrape 50,000,000,000 de mouches
chaque année
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